


Pour introduire notre sujet, nous pouvons illustrer une situation que nous avons tous 
déjà vécu. Ici, le professeur dans son amphi lance une remarque qui semble anodine, 
mais elle n’est pas inoffensive. Il entérine peut-être à son insu, des préjugés sexistes 
sur un ton cordial. Les réactions des élèves dans la salle varient : certains 
s'esclaffent, d’autre ignorent la remarque et certains s’en offusquent à voix basse. 
Personne n’intervient et la vie reprend son cours. Notre but est de pointer du doigt ce 
genre d’abus quotidien et de trouver une solution pour les limiter et les sanctionner 
qui mettrait tous les acteurs d’accord sans provoquer d’altercation. 



La situation évolue ! Maintenant personne ne rie (en tout cas à voix haute) les gens 
se rendent plus compte du commentaire déplacé, et certains interviennent même à 
leur manière. Les élèves réagissent de manière plus démonstrative qu’avant : la 
situation est bien vue comme sexiste et à terme l’évolution finale serait que le 
professeur ne prononce pas sa remarque.



Le terme de sexisme cordial englobe à la fois les termes de sexisme ordinaire et de 
sexisme bienveillant. Il représente toutes les petites remarques insidieuses 
banalisées auxquelles on ne prête même plus attention. Le sexisme cordial est une 
VSS en lui-même car il porte atteinte à la personne envers qui il est promulgué. 



Voici quelques statistiques pour avoir une idée de l’état du sexisme à l’UTC. Ces 
données sont issues du sondage conduit par stop VSS en 2021 ayant obtenu un peu 
plus de 700 réponses.  On peut déjà voir que la moitié des étudiant.e.s déclare avoir 
été victime d’au moins une VSS alors qu’on est proche des 60% de témoins. Permis 
ces personnes, seul 3% des témoins et 5% des victimes ont informé l’établissement, 
ce qui pourrait traduire une méconnaissance des procédures mises à disposition des 
étudiant.e.s par l’UTC. Parmis les VSS relevées par le sondage, on distingue 2 
catégories pouvant entrer dans le sexisme cordial : atteinte à l’image ou violence 
verbale dont 33% des répondants ont été victimes. Pour chaque VSS, une question 
demandait de citer la catégorie du.de l’auteur.ice. Ainsi, on voit qu’un auteur étudiant 
de l’UTC a été cité par 42% des personnes ayant été victimes de VSS à l’UTC, alors 
qu’un enseignant n’a été cité “que” dans 4.6% des cas.



Dans une  situation de sexisme cordial,beaucoup d’acteurs sont impliqués ce qui 
rend compliqué la distinction claire des différents acteurs impliqués. Par exemple, un 
releveur.euse d’une situation sexiste peut elle-même être victime de ces 
comportements ou simplement être témoin de la situation.



Les situations de sexisme cordial peuvent être catégorisées en deux cas 
distincts : d'une part, celles résultant d'une culture sexiste, caractérisées 
par des rumeurs et des commérages entendus en coulisses, et d'autre 

part, celles attribuables à un sexiste certifié, une personne reconnue pour 
ses propos sexistes manifestes.



Lorsqu'une situation de sexisme cordial survient et qu'une victime ou un témoin 
décide de dénoncer la situation, il transmet les informations à l'organisme médiateur 
via notre dispositif..Si l'organisme reçoit une première plainte et d'autres dans les 2 
semaines pour le même auteur, les plaignants seront regroupés en collectif de 
releveurs sinon, le plaignant reste seul. Si l'auteur est identifié comme relevant du cas 
de sexisme culturel, une publication de verbatim est mise en place. En cas de 
récidive, un programme de travail au corps est instauré, impliquant des formations de 
sensibilisation pour que l'auteur devienne également un témoin éclairé.



Le dispositif permet de relever, mémoriser et réagir face aux actes de sexisme 
cordial. Il implique divers acteurs. Le dispositif permet à la victime ou au témoin de 
s’identifier, de relever les actes sexistes, et de les transférer à l'organisme médiateur. 
L'OM, en retour, prend conscience des actes, gère leurs conséquences, et prend des 
initiatives pour apaiser la victime et ré-éduquer l'auteur.



Le dispositif commence par l'identification d'une situation potentielle de sexisme, 
suivie de l'étape de relevage où la victime ou le témoin se transforme en releveur 
pour documenter l'incident (verbatim, date, heure, auteur des faits). Ensuite, il y a une 
phase de rencontre où les membres du collectif discutent et valident une décision. 
Finalement, l'information est transmise à l'organisme médiateur.



La première situation particulière est une situation culturelle où les victimes sont 
identifiées comme les étudiantes de l’UTC s'identifiant comme femmes. L'auteur de 
ces actes sexistes est un professeur de FUTC.
Le contexte est décrit comme studieux, se produisant au milieu d'un cours en 
amphithéâtre au début du semestre. Le verbatim rapporté inclut des remarques telles 
que "J'ai fait une présentation rose ça plaira aux filles" et "Vous feriez mieux de 
devenir hôtesses de l’air".



Dans cette première situation, on a donc à faire à une situation culturelle. Cela 
signifie qu’il s’agit de propos entendu de manière ponctuel par des personnes non 
identifiées comme personne problématique/récidiviste. L’organisme médiateur, 
collecte les propos tenues de sexisme cordial, après vérification qu’il ne s'agisse pas 
d’une situation de personne identifier comme problématique, mais bien culturelle 
l'organisme médiateur pour aider à mettre une parole va poster de manière 
ponctuelle les “phrases du jours” sur le sites internet de notre prototype qui servira 
potentiellement de solutions futur, et sur les réseaux comme UTC =). cette parole 
livrer par l’organisme médiateur permettra de faire en sorte que toutes les personnes 
concernées par ce genre de propos ce sente viser lorsqu’ils/elles verront les 
différents postes afin de par eux même se sentir coupable et éviter une récidive pour 
les personnes avec un minimum de compréhension de la problématique.



Dans l’association X il faut élire un nouveau responsable dans le bureau. Une 
étudiante se propose à l’actuel président qui la rembarre avec ces mots : *verbatims*. 
L’étudiante a pourtant de bonnes expériences passées dans le milieu associatif mais 
ces mots la heurte et elle abandonne le poste.  L’étudiant est connu pour son humour 
noir qui lui permet de faire passer des blagues limites. Il s’adresse à l’étudiante en 
privé pour ne pas avoir à affronter les réactions du reste du bureau qui ont déjà réagi 
à son comportement.



Dans cette seconde situation, on a donc à faire à un auteur récidiviste. Cela signifie 
qu’il est déjà passé par le processus au moins une fois, sans succès. L’organisme 
médiateur, en voyant son nom apparaître à de (très) nombreuses reprises, a évalué 
la situation comme étant particulièrement problématique. Ainsi, il va prendre l’initiative 
de développer une campagne de lutte plus poussée que la simple sensibilisation et 
affichage du verbatim que nous avions dans la situation de culture sexiste. Cette fois, 
l’organisme médiateur ira directement parler avec l’auteur dont les propos/actions ont 
été relevées, pour procéder à des actions correctives. Ces actions consistent en une 
discussion en tête-à-tête pour lui expliquer en quoi son comportement est 
problématique, et en l’information des victimes des procédures et sanctions prises 
envers le récidiviste. Sur le long terme, le récidiviste sera suivi par l’organisme 
médiateur et les victimes seront également aidées sur le plan psychologique 
notamment.



Notre prototype de dispositif est une plateforme en ligne, une initiative axée

sur la lutte contre le sexisme cordial, la sensibilisation et l'encouragement à

l'action. Notre plateforme est structurée autour de trois sections principales :

La Phrase du Jour, Voyons-le et Disons-le.
La section 'La Phrase du Jour' présente quotidiennement des exemples de

sexisme cordial rapportés par les utilisateurs du dispositif (Formulaire ou

contact direct) dans le but de susciter une sensibilisation collective et de

stimuler l'action collective. Dans la section "Voyons-le", notre objectif est

d'aider les utilisateurs à identifier le sexisme cordial. La section "Disons-le"
facilite la réaction des acteurs face aux situations de sexisme cordial.



La page "Voyons-le" se distingue par la présence d'un test recommandé par le

Conseil de l'Europe. Ce test propose une exploration de scénarios courants de

sexisme cordial, offrant aux participants l'opportunité d'évaluer leurs

connaissances sur le sujet. Après avoir répondu aux questions, chaque
utilisateur bénéficie d'une évaluation personnalisée, incluant les bonnes

réponses et des statistiques significatives. Cette approche interactive et

éducative permet à chacun de consolider sa compréhension du sexisme

cordial de manière participative et instructive.



La page "Disons-le" offre une solution simple et accessible pour signaler le

sexisme cordial, en mettant à disposition un formulaire convivial. L'objectif

principal est de permettre aux acteurs de réagir face au sexisme cordial, et

d'un autre côté, à la Cellule relais écoute de l'UTC de collecter des
informations importantes telles que le verbatim des propos pour réagir par la

suite. Il peut s'agir de sensibiliser les auteurs des faits en publiant simplement

une phrase de sexisme cordial sur le site, encourageant ainsi une réflexion et

une prise de conscience de la part des auteurs après s'être reconnus à travers

ces propos. Cette approche contribue à la sensibilisation tout en offrant des
opportunités d'éducation et de changement de comportement.

Pour faciliter davantage le processus de signalement, nous avons également

mis en place des numéros de téléphone, offrant ainsi une option de contact

direct pour les individus qui préfèrent une communication plus personnelle et

immédiate. Cette combinaison de formulaire en ligne et de contacts



téléphoniques vise à garantir une accessibilité maximale et une réactivité

efficiente face aux situations de sexisme cordial.



La page combattons-le comportera le dispositif phrase du jours en détail dedans qui 
permettra à tout le monde de voir l’ensemble des phrases du jours même si celle-ci 
seront aussi mise en mode flash spécial comme BFM TV en en bandeau sur l'accueil 
du site.

Ce dispositif permettra si besoin d’afficher des stats par mois / semestre etc afin 
d’avoir un compte rendu de l'état du sexisme cordial à l’UTC ou dans les entreprises.



pour faire connaître notre dispositif nous souhaitons mettre en place des campagnes 
de sensibilisations grâce à des contenus sur le sexisme cordials et notre prototype 
grâce aux réseaux de stop VSS sur l’ensemble des dispositif de partage de contenus 
de l’UTC.

Par la suite nous aimerions faire un point données chaques semestre par exemple 
permettant de donner l'état de l’UTC sur le sexisme cordial permettant l’on espère d’y 
voir une réduction entre le début de mise en place et l’avancement des semestres 
(l’on pourrait juste récupère le nombre de plainte, les verbatims les plus fréquents, la 
tendance etc..)

Pour finir l’on aimerait mettre en place lors de la journée du sexisme le 25 janvier (ou 
au début du semestre de printemps car le 25 janviers généralement c’est vacances !!) 
des petits stands en ligne ou physique sur le sexisme cordial afin de sensibiliser sur 
le sujet, cela pourrait peut-être servir de “punition” pour les personnes identifiées 
comme récidiviste de sexisme cordial (situation récidiviste) ou celles-ci devrait après 
entretiens avec l’organisme médiateur suite à leurs actes trop nombreux tenir le stand 
pendant 1 heures environs afin de eux meme sensibiliser les personnes avide de 
connaissance (cela restera a définir pour les prochains repreneur du sujet ! ;))



Ressources pour aller plus loin dans l’étude du sexisme cordial, notamment la série 
de podcasts de stop VSS sur les violences sexistes et sexuelles durant les stages à 
l’UTC, qui parle majoritairement des VSS durant des TN05 sur des chantiers mais 
très intéressant pour découvrir la réalité des VSS en entreprise, même à l’UTC



Les prochaines étapes à réaliser dans le projet afin de continuer jusqu’à mise en 
place du dispositif et adoption de l’outil par l’UTC
On intègre le service des stages dans la boucle pour avoir leur avis afin de, 
notamment, généraliser l’utilisation du dispositif aux périodes de stage, offrant ainsi 
une voix aux victimes qui n’osent en parler ou ne s’en rendent comptent que trop tard







Captures d’écran des résultats du sondage de stop VSS donnant les statistiques que 
nous avons utilisées dans la slide 5



Typologie du sexisme cordial
N’a pas vocation à être exhaustive pour le moment, mais sera agrémentée des cas 
relevés au fur et à mesure des phases de test du dispositif sur un public représentatif
C’est un document qui évoluera avec le temps, en fonction de la pertinence à un 
instant t de chaque situation



Antagonisme : la victime est tiraillée entre peur des représailles et désir de justice et 
de dénonciation des actes/propos qui lui ont été promulgués
Cet antagonisme est particulièrement puissant dans les cas où on a un déséquilibre 
des pouvoirs ou une emprise de l’auteur.rice sur la victime



Fast général complet, complément du fast de la slide 9 qui ne présentait que les 3 
premiers niveaux 



Fast adapté au cas ou c’est un témoin qui rempli le dispositif pour la victime



Grand axe 1 du Fast adapté au cas ou c’est un témoin qui rempli le dispositif pour la 
victime



Grand axe 2 du Fast adapté au cas ou c’est un témoin qui rempli le dispositif pour la 
victime



Plaquette stop VSS édition A23 : procédure à suivre, définitions, contacts pour lutter 
efficacement contre les VSS


